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Mazal Tov, à l’occasion de l’entrée au ‘Heder de
Yossef Its’hak Ben Emma ‘Hanna Meyrona
Que ses parents méritent de l’élever pour la Torah, la ‘Houppa et les bonnes actions

Le dévoilement de la parcelle divine d'En-Haut vraiment...
Dans le chapitre 3 du livre du Tanya,
l'Admour Hazaken nous explique la
structure de l'âme Juive. Nefech,
Roua'h et Néchama. 

La Néchama se dévoile dans le cerveau, le
Roua'h dans le cœur et le Nefech dans le foie et
le reste du corps. La Néchama contient la
'Hokhma, Bina et Daat (les factultés de l'intellect
divin). Pour dévoiler le « Naran (Nefech, Roua'h
et Nechama) dans le corps, il faut, en fait, le de-
mander à la Nechama qui va se déployer dans le
corps (devenir le Roua'h, les sentiments divins et
le Nefech, les émotions divines). Cela se passe
au moment de la prière du matin et ce dévoile-
ment se fait jusqu'au soir. 
Le Rabbi Chlita Méle'h HaMachia'h nous en dit
plus. Il parle des « Makifim (les parties transcen-

dantes) » de la ‘Haya et de la Yé’hida, c'est à dire
les parties très élevées qui ne se dévoilent qu'oc-
casionnellement dans le corps. Mais, notre rôle,
dans cette génération de la Guéoula, c'est de
dévoiler ces parties transcendantes et toutes-puis-
santes de notre âme divine, dans notre corps afin
que nous tous, devenions nous-mêmes des êtres
emplis de divinité, de Elokout, mais pas seule-
ment. 
Nous dévoilons alors notre parcelle, notre 
étincelle de Machia'h, plus haute que ces parties
très élevées et ainsi, nous prenons possession de
notre part du monde futur et même plus que cela.
Nous allons chercher une avance sur le salaire de
la Rédemption et nous serons aidés en cela par
le Saint béni soit-Il qui a dit : « Israël est un jeune,
et Je l'aime (Oshea 11,1) ». Et cela est possible
dès maintenant ! (Gabriel Beckouche)
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Dvar Mal'hout - L'Edit Royal
Extrait du Discours du 19 Sivan 

Parachat Chela’h
Chabbat Chela’h 5751-1991

Entrer en Terre Sainte lors de la Guéoula
Nous devons analyser l’idée de l’envoi d’explorateurs d’une part dans
la Paracha de la semaine, et d’autre part dans la Aftara qui est la con-
clusion de la lecture de la Paracha. Alors que nous savons que la Aftara
doit être reliée avec le sujet de la Paracha (1). Or la Aftara nous rap-
porte le récit de l’envoi d’explorateurs par Yehochoua (2) et nous pou-
vons remarquer les différences avec le récit de l’envoi des explorateurs
de Moché comme l’expliquent les commentateurs (3).

L ’ E d i t  R o y a l

L’initiative de Moché
Au sujet des explorateurs de Moché, il est dit :
« Tu enverras pour toi ». Et Rachi, en expliquant
le sens simple du verset nous dit : « A ton sens,
Moi, Je ne t’en donne pas l’ordre, si tu veux, en-
voie-les ». Par contre, il est dit au sujet des explo-
rateurs de Yehochoua : « Il est évident que
Yehochoua n’a pas agit de son propre chef, et
qu’Hachem (qu’Il soit béni), lui en a donné l’ordre
(4). Car il est clair qu’à la suite de la chute qui a
suivi l’envoi des premiers explorateur selon la
volonté de Moché, que Yehochoua n’a certaine-
ment pas pris d’initiative en ce sens mais a at-
tendu d’en recevoir l’ordre d’Hachem (qu’Il soit
béni).
Au sujet de Moché, il est écrit « Tu enverras pour
toi des hommes », des hommes et non des explo-
rateurs (5), et ils visiteront la terre de Canaan, et
il n’est pas écrit qu’ils espionneront la terre. Mais
au sujet de Yehochoua il est dit : « Des hommes,
des explorateurs… afin d’espionner le pays », « ils
sont venus espionner tout le pays ».
Au sujet de Moché il est dit : « Chaque homme
sera envoyé selon sa tribu paternelle », douze ex-
plorateurs, alors qu’au sujet des explorateurs de
Yehochoua, il est dit : « Et Yehochoua envoya…
deux hommes ».

Tous des princes
Les explorateurs de Moché furent des princes
d’Israël, « Tous des princes d’entre eux… Il étaient
à la tête des enfants d’Israël, et voici leurs noms
etc. », et pour les explorateurs de Yehochoua, il
est dit : « deux hommes », tout simplement, et
l’Ecriture ne mentionne pas ni leurs noms, ni
leurs qualités (6).
Moché a envoyé ses explorateurs de façon
publique que ce soit du côté des Enfants d’Israël,
ou du côté des habitants du Pays, ainsi, les explo-
rateurs n’ont pas prit la peine de se cacher, ni de
se séparer (7), ils étaient tous ensemble de la
manière la plus exposée, au point que D.ieu a dû
faire un miracle pour qu’on ne les remarque pas.
Par contre, les explorateurs de Yehochoua étaient
clairement décrits dans l’Ecriture comme des
« espions », que ce soit par rapport aux enfants
d’Israël, comme il est dit : « Ils revinrent vers
Yehochoua… Et ils lui racontèrent… Et ils dirent
à Yehochoua (2.23-24) », ou que ce soit par rap-
port aux habitants du pays, car ils ont dû se cacher
afin qu’ils ne soient pas repérés par les habitants
du pays.
Ainsi, les explorateurs de Moché ont traversé tout
le pays en long et en large alors que ceux de
Yehochoua, même s’ils avaient reçu l’ordre :



« Allez, visitez le pays et Jéricho (8) » (pas seule-
ment Jéricho, mais aussi, le pays), non seulement
qu’ils ne sont entrés qu’à Jéricho, et non dans au-
cune parcelle du pays, mais même Jéricho, ils
n’ont pas pu visiter…

Une complémentarité des contraires
Et l’explication de tout cela en est que bien que les
actions des explorateurs de Moché et ceux de
Yehochoua diffèrent l’une de l’autre, elle se ra-
joutent l’une à l’autre pour le besoin d’un seul
but : la conquête et l’entrée dans le Pays.
Nous devons éclaircir le lien qui existe entre l’en-
voi des explorateurs et le mois de Sivan, car l’en-
voi des explorateurs a eu lieu le 29 Sivan (9). De
plus on peut remarquer que la Paracha des explo-
rateurs arrive à proximité de la fin du mois de
Sivan, le mois du don de la Torah.
En effet, il est connu que la purification du monde
est fait par la force du travail d’Israël par la Torah,
comme le mentionnent la Kabbale et la Hassidout
(10) : « Par la Sagesse ils se purifieront », la
sagesse de la Torah, et l’on doit dire que l’envoi
des explorateurs à la fin du mois de Sivan, alors
que l’on sort du moment du don de la Torah pour
se diriger vers le travail de purification du monde
qui se fait par la force de la Torah.

L’identité des espions
Et l’on peut mieux comprendre après cette expli-
cation pourquoi, selon les commentaires de nos
Sages, « les deux hommes » qu’envoya
Yehochoua étaient Calev et Pin’has : Calev
(hormis Yehochoua lui-même) est le seul qui est
resté des explorateurs de Moché, car « un autre
esprit l’accompagnait (11) ». Mais Pin’has qui était
le fils d’Eléazar, fils d’Aharon le Cohen, de la tribu
de Lévi, pourquoi Yehochoua l’a t-il envoyé alors
que la tribu de Lévi « ne font pas la guerre comme
le reste du peuple d’Israël (12) »

Alors que la Guémara Baba Batra 122a explique :
« Dans le futur, la Terre d’Israël sera divisée en
treize parcelles pour toutes les tribus », la Tribu
de Lévi recevra donc une parcelle de la terre,
comme il est dit : « Une porte pour Lévi (13) ».

Nous héritons de la Terre d’Israël…Maintenant !
Et que pour nous, il en soit ainsi, de la manière la
plus immédiate : en ce jour, le jour du Chabbat
Kodech, Parachat Chela’h, alors que se réalise la
nouvelle annoncée dans la Paracha de la semaine
de la manière la plus concrète : « Il leur a annoncé
qu’ils entreraient dans le Pays », et comme le dit
la fin et la conclusion de la Aftara : « Hachem a
donné toute la terre dans nos mains, et même
tous les habitants du pays tremblent devant
nous ».
Et même en ces derniers instants d’exil,
nous nous tenons fermement sur les fron-
tières du Pays, que D.ieu a déjà donné en
propriété aux enfants d’Israël afin qu’ils
n’en rendent, D.ieu préserve, aucune par-
celle aux nations du monde. Et tous les en-
fants d’Israël, viennent dans une terre d’Israël
complète, totalement parfaite : la terre des dix pe-
uples qui sera divisée pour les treize tribus, et
dans la terre d’Israël-même, nous arrivons à
Jérusalem, ville sainte qui n’a pas été divisée en
tribus (14), et dans le troisième Temple, et là, nous
ferons le sacrifice de remerciement pour être sor-
tis de la captivité de l’exil, et nous ferons les liba-
tions de vin avec tous les instruments de chant, et
plus particulièrement le nouveau chant, celui de
la Délivrance qui n’est suivi d’aucun exil (15).
Et nous apprendrons « Une nouvelle Torah qui
sortira de Moi (16) », du niveau de « Un homme
n’apprendra plus de son prochain… car
tous Me connaîtront (17). Et, de plus, et c’est
le principal, que tout ceci arrive dans la réalité la
plus concrète Mamach, de la manière la plus im-
médiate Mamach.
Notes : 1 – Choul’han Arou’h Admour Hazaken OH, au début du paragraphe
284, 2 – Yehochoua 2.1, 3 - Alchei’h, Abravanel, Ora’h Haïm, le Beer Maïm
‘Haïm du frère du Maharal de Prague, etc., 4 – Likoutei Torah, notre Paracha,
51.3, 5 – Et il faut préciser qu’il n’est pas du tout mentionné le terme « explo-
rateurs » dans toute la Paracha, seuls les commentateurs du Midrach en font
mention ainsi que Rachi, voir à ce propos Likoutei Si’hot vol. 33 p.78 etc.,
sous une autre tournure, 6 – Contrairement aux commentateurs et Rachi qui
ont dit : « c’était Pin’has et Calev », 7 - comme le font habituellement les ex-
plorateurs et comme nous pouvons le retrouver au sujet de Yossef qui a dit à
ses frères : « vous êtes des espions… vous êtes venus voir la nudité du pays »,
« car vous êtes entrés par les dix portes de la ville » voir Miketz 42.9-12 et le
commentaire de Rachi, 8 – Yehochoua 2.1, 9 – Taanit 29a, 10 – Voir Ets
‘Haïm, Tanya Iguereth Hakodech fin ch.28 au nom du saint Zohar etc., 11 –
Notre Paracha 14.24, 12 – Rambam lois de la Chemita et du Jubilé Ch.13, loi
12, 13 – Ye’hezkiel 48.31, 14 - Meguila 26a, 15 – Mekhilta, Bechala’h 15a, 16
– Isaïe 51.4 – Vayikra Rabba Ch.13.3, 17 – Jérémie 31.33
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La Newsletter de cette 

semaine est dédiée à 

l’élévation de l’âme de

Norbert Avraham 
Ben Pnina
_________________

La Newsletter de cette 

semaine est dédiée à l’élé-

vation de l’âme de 

Rav Zalman Nissan

Pin’has Ben ‘Hanna

Beïla Reïza

_________________

Horaires de 
Chabbat Chela’h

Jérusalem : Entrée de

Chabbat : 19h07

Sortie : 20h29

Tel-Aviv : 

Entrée de Chabbat : 19h27

Sortie : 20h32

Haïfa :

Entrée de Chabbat : 19h20

Sortie : 20h34
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Pour l’élévation de l’âme de
Mercédes Sarah 
Bat Yossef et

Fre’ha

de la part de tous ses 
enfants, petits-enfants 
et arrières petits-enfants
ainsi que du journal 
«Vive le Roi Machia’h

Maintenant»

Celui-ci se nomme ‘Haïm-Rotem Charaby,
habitant cette agglomération, et fils de 
Rav Yoram Charaby : «Tout commença il y a
une quinzaine d’années, lorsque, soudain, mes
poumons commencèrent à montrer une insuff-
isance de plus en plus marquée, jusqu’à ce
que je sois classé en situation gravissime. Mon
père rédigea une lettre à l’intention du Rabbi,
roi Machia’h, sollicitant sa bénédiction, par le
canal des «Igueroth-Kodech». La réponse con-
tenait une bénédiction pour une guérison com-
plète, ainsi que la directive de «prendre conseil
auprès de deux médecins spécialistes de la
grande ville».
«Lorsque nous fîmes cette démarche», précise
t-il, «nous découvrîmes qu’il n’y avait que deux
spécialistes dans ce domaine, précision qui
nous stupéfia. C’est ainsi que je subis ma pre-
mière greffe, qui fut couronnée de succès,
D.ieu en soit loué».
Les années passèrent, et il sembla à ‘Haïm
que tout était en ordre. Mais tout changea, il y
a trois ans, se compliquant de nouveau.
«Lorsque je me rendis, dans le cadre des vis-
ites de routine, auprès de la doctoresse qui me
recevait jusque-là, elle m’indiqua une certaine
courbe qui apparaissait sur son ordinateur, et
elle m’en expliqua la signification: «Tous les je-
unes gens chez lesquels cette courbe appa-
raissait sont décédés», trancha t-elle d’autorité.
A partir de ce jour, commença en effet une
rapide détérioration de mon état, ainsi qu’une
course vers la transplantation, et ma situation
fut de nouveau classée «gravissime». Pendant
toute cette période, je continuais à enseigner
dans la classe de musique. Mes élèves igno-
raient ce dont je souffrais, alors que mon état
était on ne peut plus grave. Je considérais, en
effet, mon rôle d’enseignant comme une mis-
sion, et peu m’importait que mes poumons ne
fonctionnent qu’à 14% de leur potentiel. Je me
rendais à tous mes cours, comme par le passé.
Pour vous donner une idée, ma classe était
située en étage, et il fallait gravir vingt marches
pour y parvenir. Eh bien, chaque marche me
prenait une demi-minute pour la gravir. De

longues minutes, un cauchemar pour une ac-
tion toute simple, mais je ne cédais pas.
Un jour, et alors que j’étais en train d’enseigner,
je reçus un appel téléphonique: «Chalom,
‘Haïm! C’est le professeur Kramer, et je veux
vous informer que nous vous avons trouvé un
donneur! Des poumons de qualité!» J’étais au
faîte de la joie, ému à l’extrême.
Plus tard, j’appris de l’équipe médicale que le
professeur Kramer avait été stupéfait de la joie
que j’avais manifestée, car cette intervention
n’avait jusque-là connu que…0% de succès. Et
les gens réagissaient en général à une telle sol-
licitation comme des condamnés à l’avance.
Quant à moi, qui n’avais jamais voulu entendre
de tels propos, je ne posai aucune question.
L’équipe médicale, qui me connaissait depuis
quinze ans, avait informé le professeur qu’il
n’était pas opportun pour lui de me dire que
personne n’y avait survécu jusque-là.
Quelques instants avant que l’on m’introduise
dans le bloc opératoire, mon frère et son
épouse écrivirent au Rabbi, roi Machia’h, puis
introduisirent leur lettre dans le volume 8 des
«Igueroth-Kodech», à la page 42.
Ils remarquèrent immédiatement la réponse,
qui figurait en haut de la page, et qui disait:
«Par conséquent, vous pourrez faire savoir
très prochainement que votre état de santé
s’est amélioré, et que, petit à petit, vous
pourrez reprendre votre service sacré».
Cela me toucha pleinement. En effet, mon
service ne se bornait pas qu’à la musique, car
je parlais tout le temps à mes élèves de la
Délivrance, ainsi que des concepts de la
‘Hassidouth. Mon influence et le bien que
j’avais forgés avec les jeunes, étaient très forts.
Au point que, dès ma sortie de la transplanta-
tion, plusieurs d’entre eux vinrent me rendre
visite, et me déclarèrent: «Rotem, savez-vous
pourquoi D.ieu a accompli pour vous une
telle délivrance? Parce que vous nous ap-
portez en permanence la Délivrance! »
(Traduit par le Rav Pin’has Pachter 
de Si’hat HaGuéoula)

Pour la bonne santé de
Gabriel Ben 

Mercédes Sarah
Guéoula Pratite
Guéoula Clalite

Pour la bonne santé de
Menou’ha Ra’hel 

Bat Sarah
Guéoula Pratite
Guéoula Clalite

De Zéro a 100% de réussite
L’événement qui s’est passé il y a peu de temps
à Kyriat-Arba a été filmé en vidéo : un miracle ac-
compli par le Rabbi, roi Machia’h, et raconté par
son bénéficiaire…


